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Quelques échos

« Roman d’une beauté troublante et d’une étrangeté dérangeante […], Madame
Victoria navigue avec fluidité de la SF à la romance en passant par tout ce qui se
trouve entre les deux. Absolument maîtrisé, on en apprécie chaque paragraphe,
chaque mot, véritable concentré bouillonnant qui montre tout le potentiel de la

fiction quand elle prend le relais du réel inexplicable. C’est clair, Catherine Leroux
vient d’entrer dans la cour des grands. » 

Josée Lapointe, La Presse 
 

« Un livre animé par la compassion et la générosité, bouleversant d’humanité. » 
Martine Desjardins, L'actualité 

 
« Absolument fascinant! » 

Chrystine Brouillet, Salut, bonjour! Weekend 
 

« Il y a, dans Madame Victoria, de pures perles de prose poétique. Des éclats
tellement fort qu’il faut poser le livre sur ses cuisses, fermer les yeux un instant, et

savourer le goût des mots laissés dans la tête. » 
Paméla Couture, Les libraires 

 
« On pourrait qualifier l’écriture de Leroux de mystifiante, dans le meilleur sens du
terme. […] Par sa maîtrise, Madame Victoria donne à penser que le mystère est

peut-être le moteur par excellence de la fiction. » 
Philippe St-Germain, Spirale 

 
« Encore à ce jour, personne ne connaît l’identité de la femme dont le corps a été
retrouvé en 2001 non loin de l’aile psychiatrique de l’hôpital Royal Victoria. Pour y

remédier, Catherine Leroux multiplie les hypothèses avec brio. » 
Karine Vilder, Véro Magazine 

 
« Un roman écrit dans une langue splendide où un mystère en dissimule toujours

un autre. Et ces moments uniques, magnifiques où l’écriture prend toute la place. » 
Yvon Paré, Littérature du Québec 

 
 



Catherine Leroux est née en 1979 non loin de Montréal, où
elle vit aujourd’hui avec un chat et quelques humains. Elle a
été caissière, téléphoniste, barmaid, commis de bibliothèque.

Elle a enseigné, fait la grève, vendu du chocolat, étudié la
philosophie et nourri des moutons puis elle est devenue

journaliste avant de publier La marche en forêt. Finaliste au
Prix des libraires du Québec, ce roman d’une grande

humanité a charmé le public et la critique. Le mur mitoyen,
son deuxième roman, a remporté le Prix France-Québec et

Madame Victoria, le Prix Adrienne-Choquette.

« À partir d’un fait divers tragique, Catherine Leroux bâtit un roman fascinant
qui pose de graves questions sur la condition féminine. […] C’est riche, triste

souvent, incongru parfois et toujours très émouvant. » 
Pascale Millot, Montréal centre-ville 

 
« Je ne me souviens pas d’avoir lu quelque chose de comparable. L’auteure

aborde les notions d’identité et d’anonymat avec une plume sublime. » 
Julie Collin, Julie lit au lit 

 
« L’écriture de Catherine Leroux est splendide et on est incapable de ne pas

terminer cette lecture. Au cœur, une envie terrible de savoir qui est la véritable
Victoria et une curiosité de découvrir, peut-être, l’histoire véridique de cette

femme retrouvée à Montréal. » 
Marie Josée Turgeon, Au fil des pages 

 
« L’écriture de Catherine Leroux tient à la fois d’une grande précision qui

donne une parfaite justesse au récit et d’une poésie qui nous laisse soufflés
par l’amplitude de ses mouvements. Si le sujet qui donne matière au livre est
de prime abord fascinant, c’est bien le style d’écriture de l’auteure qui confère

toute sa portée au roman. » 
Isabelle Beaulieu, Lettres québécoises 
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